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Toutes situations confondues en matière de violences de genre envers les 

femmes, l’année 2024 est marquée par une baisse des violences physiques 

déclarées, mais cette catégorie de faits demeure de loin la plus prégnante 

statistiquement. Les déclarations de violences psychologiques et de violences 

sexuelles sont en revanche en augmentation.  

I/ Les violences conjugales 
 

1/ Un niveau global de déclaration relativement stable par rapport à 2023 

L'année 2024 marque un niveau de déclaration de violence conjugale relativement stable par 

rapport à 2023. En effet, bien que l'on reste dans une tendance haussière, l'augmentation des 

plaintes est assez faible comparativement aux années précédentes. On dénombre ainsi 1213 

cas en 2024, contre 1197 en 2023, soit une augmentation d’environ 1% sur un an (1,3%) pour 

16 situations supplémentaires. Rapportée à une population de 355.500 habitants fin 2024, le 

taux de déclaration est de 3,4 situations pour mille habitants.  

 

 

 

 

Cette apparente stabilisation est cependant contrastée. Elle se rattache en effet à une 

diminution des plaintes dans la catégorie la plus impactante, celle des coups et blessures 

(violences physiques), tandis que les dénonciations des violences psychologiques et des 

violences sexuelles continuent de progresser.  

 

2/ Une forte proportion de violences physiques, en dépit de leur diminution 

1) Le poids massif des violences physiques 

 

Les violences physiques continuent de représenter la catégorie de violence la plus 

déterminante en termes de déclaration, aussi bien en Zone Police qu’en Zone Gendarmerie. 

Elles concernent près d’un millier de situations : 967 situations sur les 1213 relevées. 

VC 2023 VC 2024

474 481

723 732
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VIOLENCES CONJUGALES SUR FEMMES (2023-2024)

Zone Police Zone Gendarmerie TOTAL
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Les coups et blessures volontaires à caractère conjugal représentent donc environ 81% des 

violences déclarées, une proportion qui se vérifie aussi bien en zone Gendarmerie (80%) qu’en 

zone Police (81%).  
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2) Une diminution des violences physiques constatées qui demeure relative 

 

Pour l’ensemble du territoire, le nombre de cas déclarés est en diminution (-3%) par rapport à 

2023 (30 cas de moins).  

La diminution des dénonciations de situations de violence physique se constate aussi bien en 

zone Gendarmerie (-3,5%) qu’en zone Police (-2%).  

Cette diminution n’a cependant pas encore impacté de manière décisive le poids considérable 

de cette catégorie de violence. 

 

 

 

3/ des déclarations de violences psychologiques et de violences sexuelles 

conjugales en augmentation 

 

Les violences psychologiques 

En revanche, les déclarations de violence psychologique (menaces, chantage) sont en 

augmentation de +24% (29 cas de plus).  

Cette augmentation se manifeste tant en zone police (+20%, 10 cas supplémentaires) qu’en 

zone gendarmerie (+26%, + 19 cas).  
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Les violences sexuelles conjugales 

Les violences sexuelles conjugales faisant l’objet de plaintes sont également en augmentation: 

+30% (18 cas de plus).  

L’évolution est particulièrement nette en zone police (+81%, + 13 cas), mais la tendance 

haussière est aussi présente en zone Gendarmerie (+11%, + 5 cas).  

 

 

 

 

4/ Les féminicides conjugaux 

Il est malheureusement à déplorer 2 féminicides commis par conjoint ou ex-conjoint durant 

l’année 2024.  
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II/ Les violences sexuelles 
 

Plusieurs catégories d’infractions sont regroupées dans l’agrégat des violences sexuelles (viols, 
harcèlement sexuel et agressions sexuelles, atteintes sexuelles).  
Les données présentées comportent aussi bien les violences intrafamiliales que celles exercées 

hors-famille pour la Gendarmerie, et uniquement les violences intrafamiliales pour la Police 

Nationale. 

 

En Zone gendarmerie 

Les déclarations de violences sexuelles en zone gendarmerie (toutes catégories confondues) 

connaissent une forte augmentation sur l'année 2024. Elles passent de 233 (2023) à 314 

situations, soit une progression de +35% pour 81 cas supplémentaires. Ce constat va à l’inverse 

de la période annuelle précédente (2022-2023) où elles étaient en diminution.  
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Les violences sexuelles exercées hors de tout lien familial sont au nombre de 195. Elles 

constituent la grande majorité des cas de violence sexuelle relevés (62%). Leur niveau de 

déclaration est en hausse (45 cas de plus qu’en 2023, soit une progression de +30%).  

Les violences sexuelles intrafamiliales (VSIF) : Par ailleurs un fort volet (38% des cas) renvoie à 

un lien considéré comme de nature familiale entre l’auteur et la victime, qu’il s’agisse de 

violence conjugale ou d’inceste (violence non-conjugale). 

Au sein de ce volet de violences sexuelles intrafamiliales, les situations d’inceste, contrairement 

à 2023, occupent une part prépondérante (58% des VSIF, et 22% des VS toutes catégories). 

Inversant la tendance perçue en 2023, leurs déclarations sont en forte croissance (+82%, 31 cas 

de plus). 

Les déclarations de violences sexuelles conjugales augmentent elles aussi, mais de manière 

moindre (+11%, 5 cas supplémentaires). 

 

 

 

 

 

 

En Zone Police  (violences sexuelles intrafamiliales) 

Le nombre de situations déclarées en matière de violences sexuelles intrafamiliales évolue 
faiblement par rapport à 2023 (47 cas en 2023, 49 en 2024). 
En 2024, tout comme pour l'année 2023, les situations de viol sont les plus fréquemment 
déclarées (29 en 2023, 31 en 2024), bien plus que les cas de harcèlement et d'agressions 
sexuelles qui demeurent stables (18 en 2023 et 2024).  
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Pour l'ensemble des VSIF, le nombre de personnes mineures concernées est en diminution (4 

cas de moins), tandis que celui des majeures augmente (6 cas de plus). De ce fait, En 2024, 63% 

des VSIF concernent des majeures, alors qu’elles représentaient 53% des situations en 2023. 

Cette dominante s’explique principalement par la montée des dénonciations de violences 

sexuelles (et notamment des viols) commises par conjoint ou ex-conjoint (violences sexuelles 

conjugales).  
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L’agrégat des violences sexuelles conjugales concerne prioritairement des majeures (98% en 

2024).   

Au sein de cet agrégat, la proportion des situations de viols s’est renforcée en 2024, passant de 

56% à 69%.  
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L’agrégat des violences sexuelles hors conjugales (essentiellement inceste) concerne 

beaucoup plus massivement des mineures (90% en 2024). Celles-ci sont victimes de 40% des 

viols non conjugaux et de 50% des agressions sexuelles non conjugales présentant une 

caractéristique intrafamiliale. 
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